
MOT DU 
PRÉSIDENT 

À l’issue de l’Assemblée Générale de ce jour, s’achève mon mandat
de Président de l’APSF. 

En écrivant ces lignes, une émotion certaine m’envahit. Non pas
que je doive céder ma place de président, ce qui est inscrit dans
l’ordre des choses, mais parce que j’ai pu compter, jusqu’au bout
de mes responsabilités, sur le soutien constant de mes pairs du
Conseil et de mes collègues des Sections.

Tous m’ont accompagné, ont nourri et fortifié ma démarche tout le
long de mes mandats. À mon sens, la meilleure manière de les re-
mercier pour leur mobilisation, leurs idées, leurs propositions, c’est
de leur dire tout l’intérêt et tout le plaisir que j’ai eu à conduire
l’APSF.

J’ai défendu, tout le long de mes mandats, une certaine idée de la
gestion de la chose associative, où l’action au sommet n’a de sens
que si elle est initiée, nourrie, défendue par tous les membres au
sein des Sections. 

J’ai tenté de privilégier, dans le sillage de mes prédécesseurs, une
éthique, une indépendance d’esprit et un comportement dans l’ac-
tion fondés sur la concertation, la transparence et l’intérêt général.  

À ce titre, l’APSF a pu partager des projets avec ses partenaires,
agir en commun avec eux et améliorer la précision et l’efficacité de
son action professionnelle. 

J’ai insisté sur la nécessité d’inscrire le principe de bonne gouver-
nance comme condition première pour consolider nos métiers, en
améliorant la relation avec la clientèle et en promouvant un crédit
responsable, tant vis-à-vis des ménages pour une consommation
réfléchie que des entreprises pour un investissement prometteur.. 

Très simplement, mais avec émotion, je remercie tous mes pairs
du Conseil de l’amitié généreuse et de la confiance qu’ils m’ont
manifestées durant mes mandats, ainsi que, bien évidemment, tous
les membres de notre Association.  Sans oublier la cheville ouvrière
de tout cet édifice, j’ai nommé le Délégué Général et son équipe.

Je  reste convaincu que l’APSF saura poursuivre sa trajectoire pour
servir plus et mieux les métiers de financement et, partant, renfor-
cer leur capacité à financer l’économie nationale dans l’intérêt bien
compris du développement social et économique de notre pays. 

Bon courage !

Abdelkrim Bencherki 



Ainsi le Conseil m’a accordé sa confiance en me portant à la
tête de l’APSF, ce dont je le remercie, une nouvelle fois, ici.
Mes premiers mots à ce titre s’adressent à mon prédécesseur,
M. Abdelkrim Bencherki, à qui le Conseil a rendu un vibrant
hommage pour sa mobilisation au service de l’APSF.     

Actuellement, nos préoccupations portent sur les perspec-
tives de développement de nos métiers. 

Nous avons, certes, su accompagner toutes les mutations
d’un mode moderne et complexe, en adaptant nos produits
et services et en les diversifiant. Mais cela ne s’est pas produit
sans problèmes, au point que nos métiers doivent compter
aujourd’hui, et demain plus que jamais, avec une concurrence
exacerbée entre les sociétés exerçant un même métier, et
entre les sociétés de financement et les autres opérateurs,
présents et à venir.  

Sans doute, cette question essentielle pour ne pas dire exis-
tentielle, demandera-t-elle quelque temps pour y voir plus
clair et poser les déterminants d’un nouveau business model
de nos métiers.

Au stade actuel, je ne puis que souligner - et je le fais avec
force - que la course au volume et au portefeuille ne repré-
sente pas la panacée - loin s’en faut !  Il faut savoir raison gar-
der et rester vigilant pour éviter toute dérive préjudiciable à la
pérennité de nos sociétés. 

Dans ce contexte, l’honneur qui me revient de présider l’APSF
se transforme en un redoutable privilège. Mais privilège quand
même que je vais partager avec tous mes collègues du
Conseil, car, à l’APSF, il n’y a pas un Président, mais un
Conseil et des membres qui travaillent.

Je reste tout à fait optimiste sur notre capacité à relever les
défis, et je sais pouvoir compter sur la longue tradition
d’écoute, d’ouverture et de sens du devoir, ainsi que sur le
talent de toutes celles et tous ceux qui donnent vie à nos mé-
tiers et animent l’APSF.

Abdallah Benhamida
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